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Le Premier ministre a tenu une consultation avec les officiers 
supérieurs des Forces armées

Le Premier ministre Nikol 
Pashinyan a tenu une con-
sultation avec les officiers su-
périeurs des forces armées 
au ministère de la Défense. 
Le ministre de la Défense 
Vagharshak Harutyunyan, 
les sous-chefs d’état-major, 
le lieutenant-général Artak 
Davtyan et d’autres ont pris 
part à la consultation.

FRANCE      Décès  de VANIK BERBERIAN     
 Président d’une des Associations des MAIRES de France

C’est avec une immense tristesse que 
nous avons appris le décès de Van-
ik BERBERIAN, survenu le 9 mars, à 
la suite d’une longue maladie qu’il a 
combattu avec beaucoup de courage. 
En 1988, il fut élu maire de son village 
d’adoption à Gargilesse-Dampierre 
dans l’Indre. Dès lors, ce sera le début 
d’une longue vie d’élu et de militant 
pour mettre en valeur la ruralité. Cet 
engagement le conduisit à la prési-
dence de l’Association des Maires Ru-
raux de France au sein de laquelle 

il put défendre ses convictions au niveau national. C’est avec détermination qu’il a 
soutenu une réforme territoriale prenant en compte les petites communes avec leurs 
spécificités en s’opposant fortement à toute forme d’uniformisation des régions. A plus-
ieurs reprises, nous avions entendu ses interventions dans les médias nationaux dans le 
cadre du mouvement des Gilets Jaunes. Ancien élève du Collège Mekhitarian de Sèvres, 
il y fit ses études jusqu’en terminale. Fils d’Ardavazt Berberian, ancien coprésident de 
l’UCFAF, il était issu d’une famille d’intellectuels, dont il avait hérité son attachement à 
la défense de la cause arménienne et à la culture de ses origines qu’il mettait en valeur 
lors des festivals d’été de Gargilesse.

Le 28 septembre 2019, dans le cadre des 70 ans de l’UCFAF, il avait participé à 
l’émission de Cartes sur table de Radio AYP FM et à la réception officielle qui suivit à la 
Mairie du 10e arrondissement de Paris en présence de nombreuses personnalités.

En novembre 2019, entouré de ses amis, c’est au Palais de l’Elysée que Vanik Berbe-
rian reçut des mains du Président de la République la Légion d’Honneur au cours d’une 
cérémonie émouvante.

Homme dévoué, extrêmement sympathique, discret par nature, humaniste soucieux 
de l’environnement, il défendait les plus belles valeurs universelles de paix de démocra-
tie et de liberté.

Le Conseil d’Administration de l’Union Culturelle Française des Arméniens de France 
tient à présenter à sa soeur Karine, à son frère Chahane, ainsi qu’à ses proches et à ses 
administrés, ses très profondes condoléances.

.Paris, le 11 mars 2021le Conseil d’Administration de l’UCFAF

Le G2iA est profondément attristé  
par la disparition de Vanik Berberian.

Un grand ami de notre association 
est parti trop tôt après un un long com-
bat contre le cancer.

Maire de Gargilesse Dampiere, pré-
sident de l’association des maires ru-
raux de France,  chevalier de la légion 
d’honneur, cet ancien élève de Mkhi-
tarian de Sèvres aura œuvré pour la 
ruralité française 30 ans.

Nos membres qui ont eu la chance 
de le connaître, auront eu le privilège 
de l’accompagner dans ses premières 
visites en Arménie et partager sa vi-
sion enthousiaste et constructive des 
villages d’Arménie. Il aura su tout au 
long des actions qu’il a menées, asso-
cier  le sérieux et l’humour indispens-
able pour un engagement exemplaire.

Toutes nos condoléances vont à ses 
proches. 

Puisse la terre lui être légère et qu’il 
repose en paix dans la lumière du sei-
gneur.      

Ses éclats de rires nous manqueront…   

Adieu Vanik   
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Nikol Pachinian a nommé 
Artak Davtyan, ancien chef 
d’état-major général (mai 
2018 - juin 2020), pour rem-
placer Onik Gasparyan. Le 
Président a déclaré qu’il ne 
signerait pas le projet de 
décret et ne s’adresserait 
pas à la Cour constitution-
nelle à ce sujet, car le 10 
mars, le Président s’était 
déjà adressé à la Cour con-
stitutionnelle pour lui de-
mander de déterminer si 
certaines dispositions de la 
loi sur le service militaire 
et le statut des militaires 
étaient constitutionnelles. 
Selon la Présidence, la dé-
cision de la Cour consti-
tutionnelle et les mesures 
éventuelles peuvent avoir 
un impact significatif sur la 

réglementation juridique 
des questions liées à la 
nomination et à la révoca-
tion du chef d’état-major 
général des forces armées 
arméniennes.

Déclaration du colonel général 
Onik Gasparyan

Chers compatriotes, 
frères d’armes,

Le 10 mars 2021, la décla-
ration du Premier ministre 
de la République d’Arménie 
sur la reconnaissance de ma 
révocation du poste de chef 
d’état-major général des forc-
es armées de la République 
d’Arménie a été publiée sur le 
site officiel du gouvernement 
de la République d’Arménie.

Ma position n’a pas changé. 
Tant la déclaration publiée 
que l’ensemble du processus 
de destitution sont anticon-
stitutionnels, ce qui confirme 
une fois de plus que la solu-
tion nationale à la crise actu-
elle ne peut être obtenue que 
par la démission du Premier 
ministre de la République et 
des élections législatives an-
ticipées.

Afin de mettre en œuvre 
le pouvoir de la Constitution 
de garantir l’état de droit en 
République d’Arménie sur la 
seule base de la loi, je me suis 
adressé à la Cour administra-

tive de la RA.
Je continuerai à servir ma 

patrie et le peuple arménien 
sous un autre statut.

Chers généraux, officiers et 
soldats !

La mission unique des Forces 
Armées est d’assurer la sécu-
rité de la Patrie, c’est pourquoi 
je vous exhorte à continuer 
votre service désintéressé et 
patriotique exclusivement à 
la Patrie - le peuple pour le 
développement des Forces 
Armées et le renforcement de 
l’Arménie et de l’Artsakh.

Respectueusement,

Colonel Général 
Onik Gasparyan

Porte-parole de Pachinian : 
la question d’un éventuel « corridor » à 

travers le Syunik n’est pas à l’ordre du jour
Selon Mane Gevorgyan,  

porte-parole de Nikol Pa-
chinian, la question d’un 
quelconque « corridor » ou 
« statut de corridor » ne fait 
pas partie des accords con-
clus entre les dirigeants de 
l’Arménie, de la Russie et 
de l’Azerbaïdjan. D’après 
elle, des sous-groupes 
d’experts travaillent sur 
les questions des trans-
ports ferroviaires, routiers 
et combinés, ainsi que des 
questions de sécurité, de 
frontières, de douanes, de 
contrôles sanitaires, vété-
rinaires, phytosanitaires 
et autres. De plus, selon la 
porte-parole, le coût et les 
possibilités techniques, les 
routes du sud et du nord, 
ainsi que les sections les 
reliant ont été discutés. 
Les travaux des groupes 
d’experts ont également 
été examinés par un groupe 
de travail coprésidé par les 
vice-premiers ministres des 

trois pays. « Les groupes 
d’experts se concentrent 
sur les travaux visant à 
évaluer la capacité phy-
sique et l’état technique de 
l’infrastructure dans toutes 
les directions possibles » 
a déclaré la porte-parole 
ajoutant que la déclara-
tion conjointe trilatérale du 
9 novembre ne mentionne 
qu’un seul corridor, le cor-
ridor de Lachine et il n’y a 
pas de mention d’un cor-
ridor à travers le territoire 
de l’Arménie.

Le Premier ministre nomme le nouveau 
chef d’état-major par intérim

Le Premier ministre armé-
nien Nikol Pashinyan a an-
noncé mercredi la démis-
sion du chef de l’état-major 
général des forces armées 
du pays, Onik Gasparyan 
et a proposé de nommer le 
lieutenant-général Artak 
Davtyan à ce poste.
Pashinyan a envoyé au 
président arménien Armen 
Sargsyan une proposition 
sur la nomination d’Artak 
Davtyan à la tête de l’état-
major général des forces 
armées, qui avait déjà 
dirigé le département de 
2018 à 2020. Jusqu’à ce 
que sa candidature soit 
approuvée par le chef de la 
république, conformément 
à l’ordre du ministre de 
la Défense, le lieutenant-

général Stepan Galstyan 
exercera temporairement 
les fonctions de chef d’état-
major.
Le service de presse du 
tribunal a annoncé qu’il 
examinerait la demande 
dans un délai de trois jours, 
après quoi une audience 
sera prévue, qui peut durer 
jusqu’à 30 jours.
L’ancien chef d’état-major 
Onik Gasparyan considère 
sa démission comme 
inconstitutionnelle, à propos 
de laquelle il a décidé de saisir 
le tribunal administratif. 
Gasparyan continue 
également d’insister sur la 
nécessité de démission du 
Premier ministre et de tenir 
des élections législatives 
anticipées.

Le Président Armen Sarkissian 
ne signera pas le décret sur la nomination 

d’Artak Davtyan au poste de chef 
d’état-major général
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La Libano-Arménienne Maral Najarian, 
enlevée dans le Haut-Karabakh, 

libérée et de retour à Beyrouth

La Libano-Arménienne Maral Najarian, qui avait 
récemment été enlevée dans la région indépendan-
tiste du Haut-Karabakh en proie à un conflit armé en-
tre l’Arménie et l’Azerbaïdjan, a été libérée et est de 
retour au Liban, ont annoncé les autorités libanaises 
jeudi. Dans un bref communiqué, le ministre sortant des 
Affaires étrangères, Charbel Wehbé, a exprimé “sa pro-
fonde joie...

Le ministre libanais sortant des Affaires étrangères, 
Charbel Wehbé, remercie “le Comité international de la 
Croix-Rouge, ainsi que les autorités russes, azéries et ar-
méniennes”, pour cette libération.

Le ministère des Affaires étrangères 
ne confirme pas les rumeurs d’espionnage 

par la représentante de l’’UNICEF 
en Arménie

Le gouvernement arménien 
a décidé de mettre fin au man-
dat de Marianne Clark-Hat-
tingh en tant que représent-
ante de l’UNICEF en Arménie. 
Le communiqué officiel a été 
diffusé après que des infor-
mations aient circulé dans la 
presse selon lesquelles les 
autorités arméniennes ont 
déclaré Clark-Hattingh perso-
na non grata pour espionnage 
au profit de l’Azerbaïdjan et 
de la Grande-Bretagne. En-
tre-temps, il convient de not-
er que le ministère arménien 
des Affaires étrangères ne 
confirme pas ces allégations, 
se limitant à un bref commen-
taire.

Selon la déclaration 
du ministère des affaires 
étrangères, la raison pour 
laquelle la mission de Mme 
Clark-Hattingh a pris fin 
est le manque d’efficacité 
de la représentante de 
l’UNICEF en Arménie dans 
l’accomplissement de son 
mandat et son style de travail 
peu coopératif.

« Les carences de la 
représentante de l’UNICEF 
en Arménie, Marianne Clark-
Hattingh, dans l’exécution 
de son mandat et son style 
de travail peu coopératif ont 
posé des problèmes à la par-
tie arménienne. Le gouverne-
ment arménien a donc décidé 
de mettre fin à son mandat 

de représentante de l’UNICEF 
en Arménie », a déclaré Anna 
Naghdalyan, porte-parole du 
ministère arménien des Af-
faires étrangères. Le coordon-
nateur résident des Nations 
unies et les représentants de 
l’UNICEF ont été informés de 
cette décision.

Le bureau de l’UNICEF en 
Arménie, qui s’occupe des 
droits des enfants, réfute les 
informations selon lesquelles 
Marianne Clark-Hattingh au-
rait quitté précipitamment 
l’Arménie. Zara Sargsyan, 
chef de l’équipe de communi-
cation de l’UNICEF en Armé-
nie, a déclaré à Radio Azatu-
tyun que Clark-Hattingh se 
trouve à Erevan et continue 
d’exercer ses fonctions jusqu’à 
ce qu’elle soit remplacée. 
L’UNICEF a présenté le nou-
veau chef intérimaire du bu-
reau au ministère arménien 
des Affaires étrangères et at-
tend son approbation par ce 
dernier.

MOSCOU, le 10 mars, 
sur la SITUATION EN ARMENIE

Le vice-ministre russe des 
affaires étrangères, An-
drei Rudenko, déclare  à 
l’AGENCE TASS 

“Nous considérons qu’il 
s’agit d’une affaire in-
terne à l’Arménie. Nous 
n’interférons pas dans ces 
processus qui se déroulent 
là-bas et nous ne prenons 
pas parti. Nous voulons que 
la situation se normalise  
rapidement, cela profitera 
à tout le monde”.

La Russie espère que la 
situation au Haut-Kara-

bakh ne s’aggrave pas, a 
déclaré M. Rudenko aux 
journalistes.

L’Azerbaïdjan doit constamment renforcer 
son armée

« En gardant à l’esprit qu’il y aura toujours des gens comme 
Robert Kotcharian en Arménie, l’Azerbaïdjan doit constam-
ment travailler au renforcement de son armée, acheter des 
équipements militaires modernes et renforcer encore son alli-
ance militaire avec la Turquie », a déclaré Elkhan Chahinoglu, 
directeur du centre d’analyse « Atlas ». Les médias turcs ont 
fait circuler cet article.

Rappelons que  le 21 décembre 2020,  Elkhan Chahinoglu 
avait déclaré que l’Arménie ne serait pas en mesure d’affronter 
militairement l’Azerbaïdjan dans les 30-40 ans à venir, compte 
tenu de l’état de son armée.

Commentaire du représentant de l’UNICEF 
à la suite du départ soudain de la cheffe 

du bureau arménien de l’UNICEF
Rappelons que le mandat 

du représentant de l’UNICEF, 
Marianne Clark-Hattingh, 
en Arménie a pris fin. Selon 
la version officielle, sa fa-
çon de travailler n’était pas 
coopérative pour les autori-
tés arméniennes, alors que 
selon les informations pa-
rues sur des chaines Tele-
gram, Clark-Hattingh au-
rait été une espionne pour 
l’Azerbaïdjan et le Royau-
me-Uni. L’ONU a réfuté les 
accusations portées contre 
Clark-Hattingh les qualifiant 
de sans fondement. « Les al-
légations à son encontre sont 
sans fondement, et nous la 

défendrons vigoureusement 
» a déclaré Stéphane Dujar-
ric, porte-parole du Secré-
taire général de l’ONU, lors 
d’un briefing mardi. Selon 
lui, l’UNICEF et le gouverne-
ment arménien ont convenu 
de mettre fin à la mission de 
Clark-Hattingh en tant que 
représentant de l’UNICEF en 
Arménie ce mois-ci et elle est 
détachée ailleurs. Le bureau 
du procureur général armé-
nien a entretemps déclaré 
qu’il examinait les publica-
tions des médias et des mé-
dias sociaux sur les activités 
d’espionnage de Clark-Hat-
tingh. 



4 Noyan Tapan

Crise politique en Arménie : nouvelle 
déclaration de Levon Ter Petrossian

Tout en appréciant une fois de plus la retenue de l’armée 
face aux pressions de l’opposition pour l’impliquer dans les 
processus politiques, je salue dans le même temps la déci-
sion du Chef d’état-major des forces armées de la République 
d’Arménie de contester par des voies légales la question de sa 
destitution.

Je voudrais également souligner le fait que l’unique et prin-
cipale cause de cette situation explosive est l’insistance mala-
dive de la personne qui s’agrippe à son pouvoir après avoir 
totalement échoué dans sa mission de diriger le pays et qui a 
conduit à une défaite humiliante notre peuple, ce qui est por-
teur de nouvelles menaces plus dangereuses encore.

Néanmoins, j’ai été amené à plusieurs reprises à répéter 
que la question du changement de gouvernement doit être 
exclusivement résolue de manière constitutionnelle, et dont la 
condition préalable est l’établissement immédiat d’un com-
promis entre le gouvernement et l’opposition.

Je ne considère pas cette possibilité comme épuisée, car mal-
gré une rhétorique brutale, l’opposition n’a pas encore franchi 
les limites de l’acceptable.

Si la voie constitutionnelle était contournée, l’Arménie perd-
rait à jamais la possibilité de devenir un État normal et digne.

La résolution de la crise actuelle n’est pas tant l’affaire d’un 
moment, mais une vraie question de perspective.

Pachinian a rencontré les hauts gradés de l'armée arméni-
enne mercredi quelques heures seulement après que Pachin-
ian ait achevé le limogeage d’Onik Gasparyan, chef de l'état-
major de l'armée. Dans son discours d'ouverture de la réunion, 
Pachinian n'a pas mentionné explicitement les demandes de 
l’armée de sa démission et a indiqué qu'il n'avait pas l'intention 
de renvoyer d'autres hauts commandants militaires. Plus tôt 
dans la journée de mercredi, l'armée arménienne avait réaf-
firmé ses appels à la démission du gouvernement. Quant à 
Onik Gasparyan, il s'est engagé à contester devant les tribu-
naux la décision de Pachinian de le limoger. Il a qualifié son 
licenciement d’inconstitutionnel. Selon lui, cela montre que 
seules la démission de Pachinian et la tenue d'élections légis-
latives anticipées peuvent mettre fin à la crise politique dans le 
pays. Gasparyan a exhorté le personnel militaire arménien à 
poursuivre son service dévoué et patriotique. Dans une décla-
ration distincte publiée peu après, les hauts gradés de l'armée 
ont réaffirmé leur soutien à Gasparyan et ont déclaré qu'ils 
s'en tenaient à leurs précédentes « évaluations de la situation 
actuelle dans le pays ». « Il n'y a qu'une seule solution à la situ-
ation et elle est mentionnée dans l'appel [de Gasparyan] » ont 
déclaré les militaires.

L’armée réaffirme sa demande 
de démission de Pachinian ; 

Onik Gasparyan conteste son licenciement 
devant le tribunal

Le Président invite toutes les forces 
aux négociations pour sortir de la crise

Mercredi, le Président Armen Sarkissian a invité Pachinian, 
son équipe et les dirigeants de l’opposition à se réunir au pal-
ais présidentiel samedi pour tenter de trouver « des moyens 
mutuellement acceptables de surmonter la crise ». Les forces 
politiques avaient jusqu’au 11 mars à 18 heures pour indiquer 
leur volonté de discuter de la question. Le parti au pouvoir et 
l’un des deux partis d’opposition représentés au Parlement, 
« Arménie lumineuse », ont accepté jeudi de participer à ces 
négociations. Quant à l’alliance de l’opposition, celle-ci a fixé 
des conditions de négociation. Selon eux, les discussions doi-
vent avoir lieu au Parlement, être diffusées en direct et porter 
sur la démission de Pachinian et la formation d’un gouverne-
ment par intérim.

Le premier chef adjoint de l’état-major 
général, le lieutenant-général 
Tiran Khachatryan a contesté 

devant le tribunal le décret présidentielle 
sur son licenciement

 Rappelons que Khachatryan a perdu son poste quelques 
heures après qu’un média pro-opposition l’ait cité en train de 
se moquer des déclaration de Pachinian sur les « Iskander ». 
La déclaration sans précédent de l’armée arménienne deman-
dant la démission du gouvernement est intervenue le lend-
emain de ce licenciement controversé. Dans cette affaire judi-
ciaire, le Président Armen Sarkissian est le défendeur [c’est le 
Président qui signe les décret de nomination ou licenciement 
des haut militaires], et le bureau du Premier ministre et l’état-
major général des forces armées sont impliqués en tant que 
tierce partie. Varoujan Avedikian, associé directeur du cabinet 
d’avocats TK & Partners, a déclaré que la société avait entre-
pris de protéger les intérêts de Khachatryan. Selon lui, le li-
cenciement du lieutenant général s’était accompagné de nom-
breuses et graves violations des lois et de la Constitution. Il a 
ajouté que, conformément à la loi, la prise en considération de 
l’action en justice suspend la mise en œuvre de l’acte adminis-
tratif contesté, c’est-à-dire le décret du Président, jusqu’à ce 
que l’acte judiciaire relatif à l’affaire entre en vigueur.

L’Arménie commence à vacciner 
les professionnels de la santé avec Sputnik-V

 L’Arménie a commencé à vacciner les professionnels de 
santé contre le COVID-19. Ceux engagés dans la réponse au 
COVID-19 reçoivent le vaccin russe Sputnik V sur une base 
volontaire. La porte-parole du ministère de la Santé, Hrip-
sime Khachatryan, a déclaré que le gouvernement russe avait 
fait don de 2000 doses de Sputnik V à l’Arménie au début de 
l’année 2021 qu’ils l’utilisaient pour cette vaccination.
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I R A N   ---   LE  N U C L E A I R E

Le 7 mars 2021, l’Agence du Nuvléaire a vérifié que l’Iran 
avait commencé à charger en UF6 (hexafluorure d’uranium) 
naturel, une troisième cascade de 174 centrifugeuses IR-2m ».

Une quatrième cascade de 174 autres centrifugeuses IR-2m 
a été installée à Natanz , mais n’a pas été chargée, tandis 
qu’une cinquième cascade est en cours d’installation.

Dans le cadre de l’accord de 2015 sur son programme nuclé-
aire, dont l’Iran s’est progressivement affranchi après le re-
trait américain ,décidé par Donald Trump en 2018, les instal-
lations souterraines de Natanz ne doivent accueillir que des 
centrifugeuses IR-1 de première génération, moins efficaces.

Téhéran n’est en outre autorisé à utiliser que ce type de cen-
trifugeuses IR-1 pour enrichir l’uranium.

Sources : l’AIEA, Reuters

   L’usine d’enrichissement de Natanz couvre 100 000 m2 
construit à 8 mètres sous terre et protégé par un mur de bé-
ton de 2,5 m d’épaisseur, protégé lui-même par un autre mur 
de béton. En 2004, le toit a été renforcé de béton armé puis 
recouvert de 22 mètres de terre. Le complexe consiste en deux 
halls de 25 000 m2 et d’un certain nombre de bâtiments ad-
ministratifs. Ce site fut l’un des deux sites secrets dévoilés par 
Alireza Jafarzadeh en 2002.

Le directeur général de l’AIEA Mohamed ElBaradei a visité 
le site le 21 février 2003 et a rapporté que 160 centrifugeuses 
étaient complètes et prêtes à fonctionner, 1000 autres étant 
en cours de construction sur le site. L’enrichissement officiel 
d’uranium à 20 % (d’Uranium 235), a commencé le mardi 9 févri-
er 2010, dans l’usine de Natanz. En 2007, le président iranien 
Mahmoud Ahmadinejab affirme que le site d’enrichissement 
de Natanz abriterait environ 3000 centrifugeuses.

Un rapport du 19 février 2009 de l’AIEA, pour l’ONU esti-
mait que 3 964 centrifugeuses étaient en activité à Natanz, 
que 1 476 autres faisaient l’objet d’essais à vide ou à sec (sans 
matières nucléaires) et que 125 autres centrifugeuses avaient 
été installés sans avoir été utilisées.

Attaque par un virus informatique

Selon le New York Times, les États-Unis et Israël ont dévelop-
pé un virus informatique avec lequel ils ont attaqué le site de 
Natanz. Cette attaque aurait permis de ralentir l’avancement 
du programme nucléaire iranien.

Vers juin 2009, les centrifugeuses, pilotées par un SCADA 
de Siemens, sont infectées par le virus informatique Stuxnet, 
ce qui provoque une importante dégradation dans la qual-
ité du produit fini. En juillet 2011, l’Iran a informé l’AIEA de 
l’installation « de nouvelles centrifugeuses plus rapides pour 
enrichir l’uranium ». Les anciennes centrifugeuses ne seront 
plus utilisées car Stuxnet ne peut en être retiré.

Incidents

Le 2 juillet 2020, un incident survient dans un bâti-
ment à proximité récemment inauguré sur le site de l’usine 
d’enrichissement. L’agence officielle iranienne Tasnim indique 
« Il n’y a eu aucun mort ni aucun dommage et le site nucléaire 
fonctionne normalement. ».

Le New York Times rapporte que l’explosion qui a détruit 
un bâtiment en surface, dédié au réglage des centrifugeuses 
avant leur installation dans l’usine d’enrichissement souter-
raine, a été causé par un engin explosif, mettant en avant la 
probabilité de la thèse du sabotage. Le 5 juillet 2020, le New 
York Times rapporte que l’explosion pourrait avoir été pro-
voquée par les services secrets israéliens. Le gouvernement 
iranien admet à cette occasion que la destruction du bâtiment 
pourrait retarder son programme nucléaire de plusieurs mois.

Les forces armées arméniennes 
vont effectuer des exercices impliquant 

7,5 milliers de soldats

Les forces armées arméniennes organiseront des exer-
cices impliquant 7,5 mille soldats, a rapporté le service 
de presse du ministère de la Défense.

Des exercices tactiques et professionnels auront lieu du 
16 au 20 mars, conformément au plan d’entraînement 
2021 des forces armées. Ils impliqueront des unités com-
binées et spéciales.

Le but de l’exercice est de tester la préparation au com-
bat, les capacités de gestion au niveau opérationnel et 
les compétences de réaction rapide. Les unités partici-
pant à l’exercice testeront également leurs compétences 
en matière de maîtrise du feu.

Environ 7,5 mille soldats, près de 200 systèmes de mis-
siles et d’artillerie, 150 systèmes antichars, environ 100 
unités de véhicules blindés, 90 unités d’équipements de 
défense aérienne participeront à l’exercice. Leurs actions 
seront également soutenues par l’aviation.

Notons que l’Azerbaïdjan prévoit d’organiser des exer-
cices tactiques opérationnels de grande envergure du 15 
au 18 mars.

La société britannique « HALO Trust » 
a fourni aux Turcs une carte des territoires 

minés de l’Artsakh
HALO Trust, une organ-

isation caritative britan-
nique en Artsakh, a fourni 
aux services spéciaux turcs 
une carte des zones minées 
de l’Artsakh, ce qui leur a 
permis de surmonter avec 
succès les zones minées 
défensives de l’armée de 
défense de l’Artsakh pen-
dant la guerre de 44 jours. 
Le représentant spécial du 
président de l’Artsakh Bo-
ris Avagyan l’a déclaré à 
24News.

« J’ai appris de sources fi-
ables que le « HALO Trust 
», agissant sous le nom 
d’une organisation carita-
tive britannique et menant 
des travaux de déminage, a 
reçu des cartes des champs 
de mines du côté arménien 
lors de son travail en Art-

sakh et les a transmises aux 
services spéciaux turcs.

Par conséquent, l’ennemi 
a pu traverser avec succès 
les zones minées pendant 
la guerre. Sous le prétexte 
d’étudier les zones dan-
gereuses, cette organisa-
tion a effectué des travaux 
de reconnaissance dans 
tout l’Artsakh.

Cette organisation a été 
fondée en 1988 par le dépu-
té et ancien soldat britan-
nique Colin Campbell Mitch-
ell », a déclaré M. Avagyan.
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Within  framework of the "Génération Sport 2020" project the handing of new sports equipment took place 
in "Lernagog secondary school (Armavir region) yesterday.

16 schools from all regions of Armenia were recognized as winners of the competition organized within the 
framework of "Sport Generation 2020" project.	    

Project  funded by the UEFA Foundation for Children in partnership 
with the Armenian Fund for Sustainable Development

Un concert à l’Opéra dédié à la Francophonie
Dans le cadre des Journées de la Francophonie, 

le Théâtre National Académique d’Opéra et de Bal-
let  présentera un concert de gala « Pour la France 
- avec de l’amour ».

Selon Armenpress, les solistes du théâtre, un chœur 
et un orchestre symphonique participeront à la soi-
rée qui se tiendra le 24 mars. Chef d’orchestre - Ha-
rutyun Arzumanyan.

Le public aura l’occasion d’écouter des extraits des 
opéras “Samson et Dalila” de C. Saint-Saëns, “Les 
pêcheurs de perles” de G. Bizet, “Werther” de J. 
Massenet, “Faust” de Ch. Gounod.

N.B. La francophonie peut à bien des égards être 
considérée comme un modèle de diversité qui, 
s’étant répandu sur les cinq continents, a rassemblé 
88 États et gouvernements associés à part entière - 
représentants et observateurs.

L’Arménie a établi des liens institutionnels avec 
l’Organisation internationale des pays franco-
phones depuis 2000 et en est membre à part entière 
depuis 2012.

ALAIN TOUHADIAN
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																                Arménie-Francophonie	

La Francophonie auprès de la jeunesse d’Erevan
De l’ambassadeur de France, au recteur de l’université Française en Arménie et au proviseur du lycée Ana-

tole France, en passant par l’archevêque de l’Eglise catholique arménienne, la Francophonie est bien présente 
dans cette capitale peuplée d’un million d’habitants. Dans un pays martyr sorti tout juste de la guerre contre 
l’Azerbaïdjan, la Francophonie y joue un rôle clef.

Comme chaque année, au mois de mars, la saison de la 
Francophonie s’ouvre en Arménie. Elle devrait s’étaler sur 
plusieurs jours. Ce n’est pas seulement la langue française 
qui y sera célébrée, c’est, aussi, les arts et la culture, les pro-
jets francophones qui vont rayonner. Dans ce petit pays de 3 
millions d’habitants, à majorité chrétienne, le drapeau bleu-
blanc-rouge flotte à côté du rouge-bleu-jaune arménien (de 
haut en bas). Montagneux, il est situé dans le Caucase, en Asie 
Mineure, entre la Turquie à l’ouest et l’Azerbaïdjan à l’est, 
la Géorgie au nord, et, l’Iran au sud. A Erevan, sa capitale, 
non loin de la place de la République se situe l’Ambassade 
de France. Sur cette place, pendant quelques semaines, des 
milliers de manifestants s’étaient donnés rendez-vous, le soir 
même de l’annonce du cessez-le-feu définitif, le 10 novembre 
dernier, pour dénoncer la « lâcheté du gouvernement et sa 
capitulation », comme nous le confie Tigran. Ce jeune étudi-
ant déplore la mort de ses amis tombés au champ d’honneur, 
près de Chouchi, en Artsakh, la République auto-proclamée 
du Haut-Karabakh. Dans son joli salon aux décorations épu-
rées, Jonathan Lacôte représente les intérêts de la France en 
Arménie. Nommé ambassadeur en octobre 2017, il est très 
aguerri sur les sujets de la Francophonie, et, suit au plus près, 
en allant sur le terrain, les enjeux stratégiques et diploma-
tiques. Il était présent lors du Sommet de la Francophonie qui 
s’est tenu à Erevan en octobre 2018.

Le 17è Sommet de la Francophonie

Il se souvient comme si c’était hier de ce sommet qui a vu, pour 
la première fois, défiler en Arménie près de 80 délégations 
étrangères. « Une partie de l’Afrique était là. C’est la première 
fois que l’on pouvait voir le pavillon du Rwanda, celui de la 
Côte d’Ivoire, du Sénégal. Il y a un vrai potentiel autour de 
la Francophonie. Nous n’avons pas les chiffres exacts, mais il 
n’est pas faux de dire qu’il y a entre 7 et 10% de la population 
qui est francophone. La France va, cette année, multiplier 
ses appuis autour de la Francophonie en Arménie. Il n’y 
a pas encore de centre culturel français en Arménie, mais 
nos services y travaillent. » Jonathan Lacôte rappelle une 
réalité que l’on a tendance à oublier : « L’Arménie n’a obtenu 
son indépendancequ’en septembre 1991. Avec la chute de 
l’Union Soviétique, le pays était livré à lui-même. Et, il y a 
eu pendant une trentaine d’années beaucoup de corruption. 
Pendant cette période, le pays a perdu près d’1/3, un million, 
de sa population. » Depuis sa Révolution de Velours de 2018, 
l’Arménie semble revivre.Elle revit grâce à la forte résilience 
de son peuple, et, à la Francophonie, une langue et une culture 
partagéespar plus de 80 pays. Lors de ce sommet, Emmanuel 
Macron avait fait le déplacement et avait rendu hommage à 

Charles Aznavour, qui s’était éteint quelques jours avant, et, 
dont il avait célébré les obsèques nationales aux Invalides. A 
l’adresse de la jeunesse, il avait déclaré : « la Francophonie 
doit reconquérir la jeunesse. Elle doit redevenir un projet 
d’avenir plein et entier. Oui, notre organisation doit s’adresser 
d’abord à la jeunesse. On nous a parfois reprochés d’être 
trop institutionnels. C’est souvent injuste, mais pas toujours 
infondé. Notre organisation doit renouer avec nos populations, 
s’adresser à elles, faire la preuve auprès d’elles de ce qu’elle 
apporte. La population de l’espace francophone est jeune, 
ne l’oublions pas, de lui proposer un avenir par l’éducation, 
la formation professionnelle, l’emploi, l’engagement dans la 
cité, la culture, c’est notre défi principal. »

Le lycée Anatole France

Entouré du drapeau arménien et français, Adel Chekir 
travaille sur un dossier qui lui tient à cœur, et, qui va 
contribuer à cette « reconquête » de la jeunesse : les plans du 
nouvel établissement du lycée Anatole France d’Erevan, qui 
s’est ouvert en 2007. Situé près d’anciens entrepôts délabrés, 
l’établissement actuel dénote. Il fait penser à ces écoles du 
Bronx, aux Etats-Unis, où l’on n’ose pas s’aventurer. Pourtant 
l’endroit y est paisible A l’intérieur, de part et d’autre d’un 
couloir de près de 150 mètres sont organisées les classes des 
250 élèves. Passionné par son métier, il fait visiter l’ensemble 
des classes qui regroupent aussi bien des élèves du primaire, 
que du collège et du lycée. Il faut dire que ce proviseur qui 
porte un costume bleu avec cravate sur fond de chemise 
blanche est un « ambassadeur de l’Education Nationale », 
comme certains le dénomme. « Avec mon épouse, Nathalie, 
nous avons commencé notre carrière dans l’Education 
Nationale. J’étais professeur des écoles, puis, j’ai accédéaux 
fonctions de directeur d’école primaire, et, depuis 10 ans, aux 
fonctions de direction d’établissement du second degré. » Il 
s’arrête dans une classe de maternelle et s’assoit au milieu 
d’une dizaine d’enfants, en entonnant une chansonnette. Les 
enfants rient aux éclats. Il est comme un poisson dans l’eau. 
A 56 ans, sa carrière est incroyable. « J’ai dirigé les écoles 
des lycées français du Koweït et de Roumanie, et un lycée à 
Casablanca. J’ai accepté de venir en Arménie pour développer 
un établissementscolaire qui propose tous les enseignements 
(de la maternelle à la classe de terminale). J’aime ce que je 
fais, j’aime les gens. 50% de nos élèves sont arméniens, 30% 
sont français et le reste représente 13 nationalités différentes. 
Pour moi, la Francophonie, c’est, d’abord,aimer la langue et 
la culture française. Je suis arrivé, ici, en 2019. A ma petite 
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échelle, j’y représente modestement la France et sa richesse 
dans l’enseignement. » Enthousiaste, il ne cache pas que la 
fin d’année 2020 a été difficile : « Avec nos 55 collaborateurs, 
nous avons affronté l’épreuve de la guerre dans le Haut-
Karabakh et la crise sanitaire. Nous sommes, d’ailleurs, 
passé d’une situation déprimante à une situation dynamique 
et positive. Nous avons proposé d’accueillir gratuitement 13 
enfants de familles déplacées. Pour moi, c’est cela, aussi, la 
Francophonie : développer le sens de l’accueil. »

L’UFAR

L’Université Française en Arménie est, également, un acteur 
important et incontournable de la réussite de la Francophonie 
en Arménie. Comme l’explique son nouveau recteur, Bertrand 
Venard, arrivé en septembre dernier.  « Je suis arrivé juste 
avant le conflit. Cette guerre a été un véritable carnage. 20 
étudiants de l’université se sont portés volontaires pour 
défendre l’Artsakh, et, 9 sont morts. Nous avons, aussi, à 
déplorer la disparition de l’un d’entre-eux. » Entier,il est en 
pleine rénovation de son établissement, qui accueille toutes 
années confondues près de 1500 étudiants. Une centaine de 
collaborateurs y travaillent. Il est conscient de son rôle : « nous 
sommes un établissement de droit arménien, et, nous sommes 
classés parmi les 3 premières universités. Auparavant, je 
vivais en Grande-Bretagne, à Oxford. Venir ici, dans ce pays 
martyr, est un projet éthique. Je suis arrivé avec une vision 
très positive. Les Arméniens ont une vraie force intérieure, 
ils ne se plaignent pas. Il y a, ici, beaucoup de résilience. » 
Au sujet de la Francophonie, il a été agréablement surpris : « 
Notre université produit en quelque sorte de la Francophonie. 
Puisque 92% des étudiants qui s’inscrivent ne parlent pas le 
français. Ils l’apprennent en même temps et suivent leurs cours 
de mathématiques, d’informatique, de droit, de marketing ou 
de finance. » Ce qui est inédit, c’est qu’ici à Erevan, à 5h00 
de vol de Paris, la professionnalisation tant décriée en France 
esttrès appréciée. « Nous sommes très forts dans le domaine 
de la professionnalisation, confie-t-il ». Catholique, Bertrand 
Venard résume sa mission en quelques mots : « faire rayonner 
l’excellence française, et, la Francophonie, par le don de soi ». Il 

quitte son bureau et présente ému les portraits des étudiants-
soldats morts sur le front de l’Arsakh. Il fait visiter le futur 
amphithéâtre en pleins travaux. Il parle du plan de réintégration 
des étudiants-soldats survivants et traumatisés par la guerre. 
Ce plan leur offre la possibilité de continuer gratuitement 
leurs études et d’être accompagnés par des psychologues pour 
soigner leurs traumatismes. Il est totalement financé par une 
entreprise franco-arménienne : AMUNDI-ACBA, ACBA Banque, 
l’UGAB, et le bienfaiteur franco-arménien Monsieur Raymond 
Yezeguelian. C’est cela, aussi, la Francophonie.

Mgr Raphaël Minassian, l’histoire et la religion

Pour l’archevêque des Arméniens catholiques d’Europe de 
l’est,« la Francophonie en Arménie est liée à la longue amitié 
entre nos pays. Lorsque nous sommes devenus chrétiens en 
301, il y a eu beaucoup de martyrs. Et, à un moment nos deux 
pays se sont rapprochés. Nous n’avions rien de commun, 
nos pays étant si éloignés géographiquement, mais nous 
avions la même foi. Le sang des martyrs coulait sur nos deux 
terres. Notre amitié s’est renforcée à plusieurs moments dans 
l’histoire. » Dès le 6è siècle, l’évêque Grégoire de Tours raconte 
qu’un évêque arménien, Siméon, lui a demandé l’hospitalité, 
pourchassé par les Perses. Plus tard, lors des Croisades, les 
alliances se multiplient. Dans la Basilique de Saint-Denis, 
proche de Paris, il est possible de voir la tombe du dernier roi 
français d’Arménie, Léon V de Lusignan. Louis XIV, à son tour, 
renforcera les liens avec l’Arménie, sur le plan culturel cette 
fois. Lors de la Première Guerre Mondiale, les Arméniens se 
battent auprès des Français. Puis, le génocide de 1915-1920 
va irrémédiablement souder les deux peuples. La France sera 
la première à dénoncer le génocide. « Lorsque le pape François 
est venu en pèlerin, en juin 2016, raconte Mgr Minassian, il a 
dénoncé le génocide. Avec la guerre pour sauver l’Artsakh, en 
2020, le génocide continue. » 

Texte et photos réalisés 
par notre envoyé spécial Antoine BORDIER
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De notre envoyé spécial 
Antoine Bordier

Le primat du diocèse arménien apostolique 
de France, Mgr Vahan Hovhanessianétait en 
Arménie, la dernière semaine de février. Avec 
lui, nous revenons sur le Conseil Spirituel Su-
prême auquel il a participé, qui réunissait 
les primatsdu monde entier, avec ses cadres 
dirigeants, autour de Sa Sainteté Karekine 
II. Eclairage sur un évènement qui concerne 
l’Arménie, l’Artsakh, et, le reste du monde.Un 
appel est lancé.

A Erevan, la capitale du pays, sous le soleil de 
l’hiver qui annonce l’arrivée du printemps, 
Mgr Vahan Hovhanessian est là, en train 
de déjeuner dans un restaurant proche de 
la place de la République. Le conseil vient 
de se terminer.Le primat est accompagné 
du père Garegin Hambartsumyan, qui est 
l’un des secrétaires de Sa Sainteté, et, d’un 
diacre, David. Mgr résume cette semaine 
de travail et de prières, qui s’est déroulée 
à la Mère-Siège de Saint Etchmiadzin, 
située à une petitedemi-heure au sud-est 
d’Erevan. « C’est la première fois que nous 
nous réunissions cette année, explique-t-
il. Notre Conseil Spirituel Suprême (CSS) a 
lieu deux fois par an. Nous avons commencé 
cette semaine intensive de travail par nous 
recueillir. Nous avons prié tous les matins, 
avant notre séance de travail, pour toutes les 
victimes de cette guerre effroyable. Sous les 
missiles des drones turcs, sous les bombes 
azerbaïdjanaises, des pères de familles sont 

tombés. Des jeunes de 18, 19, 20 ans, sont 
morts au crépuscule de leur vie d’adulte. Des 
civils ont été touchés par cette barbarie. Des 
prêtres ont été martyrisés. Tous sont martyrs, 

certains ont été décapités sauvagement. Des 
femmes ont été violées. Les enfants n’ont pas 
été épargnés. » Le visage sombre et recueilli, 
le primat ne peut pas cacher sa vive émotion. 
Avec la trentaine de participants venue 
du monde entier, la cité sainte de l’Eglise 
arménienne apostolique s’est transformée 
en mini-mappemonde. Et, c’est pour lui, 
déjà, une raison d’espérer. 

« Nous ne sommes pas seuls »

L’agenda de ce conseil était chargé, en 
raison de la guerre pour sauver l’Artsakh. 
Cette république auto-proclamée du Haut-
Karabakh, qui a vu fondre son territoire de 
plus de 50% sous les coups de boutoirs de 
l’armée azerbaïdjanaise, soutenue par la 
Turquie et Israël. « Ce conseil est l’occasion 
de parler de tous nos diocèses disséminés à 
travers le monde. Nous constatons que nous 
ne sommes pas seuls. Nous avons traité de 
tous les sujets présentés par les diocèses, 
comme celui de l’Australie et des Etats-
Unis. Mais notre premier sujet a été celui de 
l’Artsakh. » La guerrea duré 44 jours, du 27 
septembre au 9 novembre. Le cessez-le-feu, 
qui a clos définitivement les combats entre 
les belligérants, a été effectif le 10 novembre 
à zéro heure. Signé par le Président de la 
République (une dictature) d’Azerbaïdjan, 
Ilham Aliev, par le Premier ministre de la 
République d’Arménie, Nikol Pachinian, 
et, par le Président de la Fédération russe, 
Vladimir Poutine, l’accord présente 9 points. 
Conséquences, l’Artsakh perd 70% de son 
territoire, des dizaines de milliers de réfugiés 
ont dû quitter leurs terres ancestrales.Et, 
des milliers de morts et de blessés sont à 
déplorer. C’est la défaite côté Arménie. « 
Nos cimetières, nos églises, nos vases sacrés 
ont été pillés. De nombreux sacrilèges ont 
été commis. L’Arménie et l’Artsakh sont 
maintenant en grandes difficultés. Et, le 
rôle de l’Eglise, notre rôle est d’aider, de 
soutenir, de venir en aideaux déportés. C’est 
pour cela que nous avons travaillé sur 4 ou 
5 plans stratégiques. Tout, d’abord, l’aide 
aux réfugiés. Nous en appelons, aussi, à 
la communauté internationale. Elle doit 
concrètement nous aider à sauvegarder notre 
peuple, notre patrimoine, nos sanctuaires 
en Artsakh. »Le primat est intarissable sur 
le sujet de l’aide.Il se répète, argumente, 
développe, et, semble engager toutes ses 
forces sur le sujet.

Deux priorités : l’aide et la paix

Visiblement, il a été blessé au cœur. Et, 
il insiste : « Il faut mettre en place un 
plan d’investissement économique, pour 
permettre le retour des réfugiés. Et, puis, 

il faut absolument que ces invasions turco-
azerbaïdjanaises cessent. Et, que nous 
vivions en paix, dans cette région du 
Caucase. C’est l’intérêt de tous. Aujourd’hui, 
le sentiment qui prédomine, c’est l’insécurité. 
» Sans aide financière massive et récurrente 
venant de l’extérieur, l’Arménie et l’Eglise 
auront du mal à s’occuper des réfugiés sur 
le long terme. « Nous avons, continue-t-
il,le projet d’héberger près de 500 familles 
dans 5 diocèses différents. Notre priorité 
est d’aider les familles des réfugiés qui ont 
perdu un parent pendant la guerre, un mari, 
un père, un fils, une mère, une fille. Il y a, 
aujourd’hui, plus ou moins 5 000 réfugiés 
concernés. Et, c’est urgent. » L’Eglise se 
mobilise, donc, de plus en plus. D’autres 
sujets ont été abordés pendant ce Conseil 
Spirituel Suprême, comme celui de l’Arménie, 
et, de sa politique intérieure devenue 

instable avec un risque réel de graves conflits 
sociaux. En clôture, le Conseil Spirituel 
Suprême faisait la déclaration suivante, 
et, appeler les différents partis politiques 
et les responsables de la société civile à 
une harmonieuse collaboration. Extraits : « 
Nous appelons les autorités arméniennes 
et les forces d’opposition à promouvoir 
l’établissement de la solidarité et à chercher 
des solutions aux problèmes uniquement 
dans la consolidation du potentiel national, 
en tenant les gens à l’écart d’éventuels 
affrontements. Nous exhortons, également, 
à être prudents dans l’évaluation de l’armée 
arménienne et des militaires, et à contribuer 
à la productivité de la mission sacrée de 
notre armée. Dans la situation actuelle, 
la Sainte Église apostolique arménienne 
doit continuer à mettre tous les efforts en 
action pour soulager l’atmosphère tendue 
et rétablir l’unité et la solidarité entre la 
société. Nous prions pour surmonter la crise, 
en demandant au Dieu Miséricordieux de 
garder notre Patrie et notre peuple en paix 
et en sécurité sous les auspices de Sa Sainte 
Main Droite. » Mgr Vahan Hovhanessian 
retourne en France le lendemain. Avec son 
bâton de pèlerin, il va visiter sa communauté 
et la mobiliser pour répondre à cet appel. 
Car l’avenir de l’Arménie passe aussi par 
sa diaspora, qui totalise 7 millions de 
personnes sur les 10 millions d’Arméniens 
dans le monde.

Texte et photos réalisés par Antoine BORDIER

Arménie–Eglise Apostolique

Mgr Vahan Hovhanessian lance un appel d’Arménie
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Women of 1915, un long métrage documentaire, sera diffusé sur Amazon Video         
pour marquer la Journée internationale de la femme le 8 mars 2021.

Le film raconte les luttes et les souffrances 
des femmes arméniennes pendant le géno-
cide arménien, ainsi que celles des femmes 
européennes et américaines qui ont apporté 
de l’aide humanitaire aux femmes arméni-
ennes.

Le documentaire, projeté dans plus de 40 
villes dans le monde, a été officiellement sé-
lectionné par le Festival international du film 
suisse et a reçu le prix du meilleur documen-
taire aux International Independent Film 
Awards, Aphrodite Film Awards, Docs With-
out Borders Film Festival et au Pomegranate 
Film Festival.

CANNES     F R A N C E 
“Eglise Saint-Georges - 27, 

avenue du Roi Albert

DIMANCHE 
18 AVRIL 2021 à 15H.

“CONCERT “SUR LA ROUTE 
DE LA MEMOIRE” 

par le trio “JANABARH” 

Valentin Conte, euphonium, Sylvain Gargalian, 
clarinette, Michaël Vemian, doudouk

Dans le cadre de son projet de marche symbolique 
de Marseille à Erevan, le trio interprétera des mé-
lodies ancestrales arméniennes et des airs proven-
çaux.

Inscription obligatoire au 06 10 27 13 54 
Tarif plein : 8 € - Tarif réduit (UACE, Cannes Pass 

Culture, Cannes Bel Âge) : 5 € 
Vente du CD sur place au tarif de 10 € pour aider 

au financement de cette (dé)marche spirituelle. 
Respect des gestes barrières et de la jauge en vi-

gueur.
Un partenariat ACADEMIE CLEMENTINE et UNION 

DES ARMENIENS DE CANNES ET DE SES ENVIRONS
Renseignements : ac.clementine@orange.fr - uace.

info@gmail.com”

UNION DES ARMENIENS DE CANNES 
ET DE SES ENVIRONS

uace.info@gmail.com
https://www.facebook.com/UnionArmeniensCannes/
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Նախագահ Սարգսեան Պիտի Դիմէ 
Սահմանադրական Դատարան

Հայաստանի նախագահի աշխատակազմի հասարակութեան հետ 
կապերու վարչութիւնը 9 Մարտի երեկոյեան հրապարակեց հետեւեալ 
յայտարարութիւնը.

«Տարբեր քաղաքական ուժերի, գործիչների եւ անձանց կողմից 
հնչում են ամենատարբեր մեկնաբանութիւններ, պարզաբանումներ 
եւ վերլուծութիւններ Հանրապետութեան նախագահի կողմից 
Սահմանադրական դատարան դիմելու ժամկէտների վերաբերեալ: 
Այս հարցը շահարկելով` ձեւաւորւում է թիւր կարծիք, թէ Մարտի 9ը 
ՍԴ դիմելու վերջնաժամկէտն է:

«Յայտնում ենք, որ նման կարծիքներն անհիմն են` ՍԴ դիմելու 
վերջնաժամկէտ չկայ, եւ Հանրապետութեան նախագահն առաջիկայում 
դիմելու է Սահմանադրական դատարան` «Զինուորական ծառայութեան 
եւ զինծառայողի կարգավիճակի մասին» օրէնքի` Սահմանադրութեան 
համապատասխանութեան հարցը որոշելու խնդրանքով, ինչի մասին 
արդէն իսկ յայտարարուել է:

«Հանրապետութեան նախագահը կրկին հանդարտութեան, 
սթափութեան ու զսպուածութեան կոչ է անում բոլորին»:

Մեծն Բրիտանիոյ Հայ Դատի Յանձնախումբի 
Քննարկումին Բրիտանացիներուն 

Ներկայացուեցաւ Գերիներու Հարցը

 Հայաստանի մարդու իրաւունքներու պաշտպան Արման 
Թաթոյեան 8 Մարտին յատուկ զեկուցումով հանդէս եկաւ 
Մեծն Բրիտանիոյ Հայ Դատի յանձնախումբին կազմակերպած 
քննարկման ընթացքին` ներկայացնելով Ատրպէյճանի մէջ 
պահուող հայկական կողմի գերիներուն՝ զինուորական 
ծառայողներու եւ քաղաքացիներու վերադարձին հրատապութեան 
հարցը:

Հայաստան Համահայկական 
Հիմնադրամի Աջակցութիւնն Արցախի 5564 

Աշխարհազօրայինների Ընտանիքներին

Հայաստան Համահայկական հիմնադրամի մշտական 
ուշադրութեան եւ հոգածութեան կենտրոնում են Արցախի ու 
արցախցիների ընկերային խնդիրները:

Իր աջակցութեան ծրագրերի շրջանակում, հիմնադրամը 
միանուագ նիւթական աջակցութիւն կը տրամադրի պատերազմին 
մասնակցած արցախցի 5564 աշխարհազօրայինների 
ընտանիքներին: Այս ծրագիրը կ՛օգնի առժամանակ հոգալ նրանց 
ընտանիքների կենսական պահանջները:

Արցախեան 44օրեայ պատերազմի ընթացքում, 
Պաշտպանութեան բանակի հետ միասին, աշխարհազօրը 
կամաւորական սկզբունքով անձնուիրաբար լծուել է հայրենիքի 
պաշտպանութեան սուրբ գործին:
Ծրագրով հիմնադրամն ընդհանուր առմամբ 
աշխարհազօրայինների ընտանիքներին կը յատկացնի 
1,112,800,000 դրամ գումար (մօտաւորապէս 2 միլիոն տոլար, 
կամ 380 տոլար իւրաքանչիւր ընտանիքի), որը կը փոխանցուի 
«Արցախփոստ»ի միջոցով:
Հիմնադրամը շարունակելու է աջակցել մեր նուիրեալներին` 
իրականացնելով տարատեսակ ծրագրեր, որոնք կ՛օգնեն նրանց 
հնարաւորինս շուտ վերադառնալ բնականոն կեանքի:

Հայաստան համահայկական հիմնադրամ

Որոշուեցաւ Օննիկ Գասպարեանը 
Ժամանակաւորապէս Փոխարինել Ստեփան 

Գալստեանով

10 Մարտին, վարչապետ Նիկոլ Փաշինեան յայտարարեց, որ 
զինուած ուժերու ընդհանուր հրամանատար Օննիկ Գասպարեան 
դադրած է այդ պաշտօնը վարելէ։

Յայտարարութիւնը հրապարակուեցաւ կառավարութեան 
պաշտօնական կայքին վրայ, ուր ուչ նաեւ կ՛ըսուի հետեւեալը. 
«Առաջնորդուելով ՀՀ Սահմանադրութեան եւ «Զինուորական 
ծառայութեան եւ զինծառայողի կարգավիճակի մասին» ՀՀ օրէնքի 
վերաբերելի դրոյթներով` վարչապետի կողմից 2021թ. Փետրուարի 
25ին Հանրապետութեան նախագահին էր ներկայացուել 
առաջարկութիւն` ՀՀ ԶՈՒ գլխաւոր շտաբի պետ Օննիկ 
Գասպարեանին զբաղեցրած պաշտօնից ազատելու վերաբերեալ` 
կցելով համապատասխան հրամանագրի նախագիծը: 2021թ.
Փետրուարի 27ին վարչապետի աշխատակազմ են մուտք եղել 
Հանրապետութեան նախագահի առարկութիւնները վերոնշեալ 
նախագծի վերաբերեալ: 
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 Parrainage JAF All For Armenia
Au lendemain de la guerre des 45 jours, les peuples d’Artsakh et d’Arménie sont meurtris et tentent de se 

reconstruire dans un climat politique et économique extrêmement fragile. La précarité  des familles artsakh-
iotes ayant fui leur village depuis septembre 2020, s’aggrave de jour en jour et s’installe dans le temps.  

Dès les premiers jours de la guerre, pour répondre à l’urgence de la situation, la JAF s’est engagée auprès 
des populations civiles en leur fournissant des produits de première nécessité. Aujourd’hui, plus que jamais, 
ces familles endeuillées ont besoin de notre aide.

 C’est pourquoi, la JAF, en collaboration avec la nouvelle ONG All For Armenia, dont le siège est à Yerevan, 
lance une campagne de parrainage à l’attention des enfants et familles, victimes de la guerre. 

 Outre une contribution matérielle, ce parrainage a pour ambition d’instaurer un accompagnement moral et 
psychologique des familles, tout au long de cette année, par des visites mensuelles, voir bimensuelles. Nous 
pourrons ainsi adapter notre participation en fonction de l’évolution des situations respectives.  

 Ce parrainage se décline par tranche d’âge, nombre d’enfants et situation de précarité, afin de permettre à 
tout donateur de s’investir à la hauteur de ses moyens.  

 Dès aujourd’hui, All for Armenia et la JAF IDF vous invitent à devenir famille parrainante et ainsi, contribuer 
à la reconstruction de nombreuses familles dans le besoin.  

 

J A F 
Pour toute information complémentaire    

contact.jafparis@gmail.com   
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2
PARTENAIRES
ACADÉMIQUES

- l'Université Jean Moulin Lyon 3 depuis 2005 : univ-lyon3.fr
- l'Université Toulouse 3 Paul Sabatier depuis 2018 : univ-tlse3.fr

5
FACULTÉS

Droit
Marketing
Gestion
Finances
Informatique et
mathématiques appliquées

2500
ALUMNI

PLUS DE

www.ufar.am

1450
INSCRITS
en Licence, Master et
aux cours préparatoires

plus de 93% des alumni des 3
dernières années sont en
activité professionnelle

>93%

UNIVERSITÉ FRANÇAISE EN ARMÉNIE

info@ufar.am

ENVIRON
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Lycée Français Anatole France
Erevan   Arménie

LE  PROVISEUR de combat 
DU LYCEE FRANCAIS D‘ARMENIE

MONSIEUR  C H E K I R

Անատոլ Ֆրանսի անվան ֆրանսիական կրթահամալիր
Նար-Դոս 2, 0018, Erevan  |  +374 11 58 36 64
info@ecolefrancaise.am  |  www.ecolefrancaise.am

Ֆրանսիական գերազանց կրթությունը Հայաստանում

Միջազգային կառույց

Միջազգային հեղինակություն ունեցող մանկավարժություն

    
    -  հաստատություն, որն ունի Ֆրանսիայի հանրապետության Արտաքին գործերի և Ազգային 
       կրթության նախարարությունների լիցենզավորում
    -  արտասահմանում ֆրանսիական կրթության գործակալության (AEFE) անդամ  է (522 
       հաստատություն աշխարհի 139 երկրներում)
    -  որակավորված ֆրանսիացի և հայ մասնագետների թիմ 
    -  2-ից 18 տարեկան աշակերտներին ուղղված ամբողջական և համապարփակ կրթական 
       ծրագիր։ 
 

    
    -  ֆրանսիական պաշտոնական ծրագրերին համապատասխանող ուսումնական ծրագիր, որը 
       ներառում է հայոց լեզվի և մշակույթի պարտադիր  դասավանդումը
    -  բազմալեզու կրթություն. 7 լեզուների դասավանդում (ֆրանսերեն, հայերեն, անգլերեն,
       ռուսերեն, գերմաներեն, իսպաներեն, չինարեն)
    -  բաց աշխարհընկալում. ավելի քան 12 տարբեր ազգությունների շփում։
 

     
    -  ֆրանսիական Բակալորեա դիպլոմին հանգեցնող ծրագիր, որը ֆրանսիայում, 
        Հայաստանում և աշխարհում ամենուր ուսումը շարունակելու հնարավորություն է ընձեռում
    -  ֆրանսիական մանկապարտեզ. աշխարհում ճանաչված ծրագիր
    -  Եվրամիության լավագույն կրթական ծրագրերի տասնյակի մեջ մտնող ծրագիր (PISA 
       դասակարգում)
    -  ինքնուրույնության, մտածողության, միասին ապրելու և սոցիալական ներգրավվածության 
       մշակույթ։

Ինչու՞ ընտրել Անատոլ Ֆրանսի անվան ֆրանսիական կրթահամալիրը

2 rue Nar-Dos, 0018 Erevan, Arménie
+374 11 58 36 64

www.lyceefrancais.am
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Billets à la carte disponibles !

ARMENIE
EREVAN CENTRE VILLE

RESIDENCE & HOTEL YEZEGUELIAN
24  Studio & Appartement

Dans le Parc de l’Hotel Cоngres 
Mitoyen de l’Ambassade de France

Accueil à l’Aéroport
GRATUIT
Un accueil chaleureux
Gardinnage 24h/24
Cuisine-Réfrigérateur
Coffre - TV - Café - Bar
BAR GRATUIT

LOCATION
250 € la semaine

BUREAU PARIS

34, Avenue des Champs-Elysées PARIS  8e
Audrey : 06 76 26 29 43 - 01 43 - 59 66 72 

A la même adresse
UNION DES FRANCAIS DE l’ETRANGER
Président Fondateur
Raymond Yézéguélian : 06 63 54 22 30

RESERVATION EREVAN

Mr Mher : 
00 374 91 57 01 70
(WhatsApp et Viber)

Mr Martun : 
00 374 91 47 02 44
(WhatsApp et Viber)

Mail: 
yezeguelian@aol.com

C U I S I N E
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Alors que la situation en Arménie 
devient chaque jour plus chaotique, des 
accusations sans fondement deviennent 
une pratique courante. Il n’est plus 
possible de distinguer le fait de la fiction. 
Malheureusement, des mots comme 
«traître» et «acheté par des Turcs ou des 
Azéris» sont utilisés par les Arméniens pour 
accuser leurs compatriotes arméniens sans 
la moindre preuve. Nous avons tous entendu 
à plusieurs reprises que les territoires autour 
de l’Artsakh avaient été abandonnés par 
les anciens présidents bien avant la guerre 
et que les traîtres arméniens aidaient 
l’ennemi en révélant nos secrets militaires 
ou en exhortant les soldats à cesser de se 
battre pendant la guerre. Ces accusations 
ont été répétées si souvent que beaucoup 
d’Arméniens les croient vraies. Qu’importe 
qu’aucune preuve n’ait été présentée, 
ternissant la réputation de ceux avec qui 
ils ne sont pas d’accord. S’il y avait tant de 
traîtres pendant la guerre, comment se fait-
il qu’aucun de ces traîtres n’ait été arrêté 
et condamné pour trahison? Normalement, 
les traîtres pendant une guerre sont 
immédiatement arrêtés, condamnés 
et abattus par un peloton d’exécution. 
Je ne crois pas qu’il y ait parmi nous 
des traîtres ni des Arméniens qui ont 
vendu leur âme à l’ennemi pour une 
poignée de dollars. Ce sont des histoires 
inventées simplement parce que nous 
sommes en désaccord les uns avec les 
autres. Malheureusement, la plupart des 
Arméniens ne savent pas comment mener 
une conversation civilisée sans insulter 
ceux avec qui ils ne sont pas d’accord. 
Dans cette analyse, j’éviterai d’utiliser 
des termes tels que traître et sold out, et 
m’en tenir autant que possible aux faits, 
aussi difficiles à discerner qu’ils soient. 
Un problème qui revient sans cesse est le 

fait que les présidents de l’Azerbaïdjan, 
de la Turquie et de la Russie semblent 
préférer le Premier ministre arménien 
Nikol Pashinyan à l’opposition. Cela ne 
veut pas dire que Pashinyan est un traître 
ou travaille pour les intérêts des ennemis 
de l’Arménie. Je pense que l’Azerbaïdjan, 
la Turquie et la Russie se rangent du côté de 
Pashinyan pour deux raisons principales: 
1) Tous les trois se rendent compte que 
Pashinyan, vaincu dans la guerre d’Artsakh 
et ayant signé un document de capitulation, 
n’est pas en mesure d’aller à l’encontre des 
souhaits de l’Azerbaïdjan et de la Turquie, 
et en particulier de la Russie. Alors qu’en 
tant qu’ancien membre de l’opposition, 
Pashinyan était totalement anti-russe, 
il a changé d’avis et a soutenu toutes les 
initiatives russes avant même la guerre. 
Après la guerre, il est totalement redevable 
à Poutine et n’ose pas s’écarter un peu des 
directives du président russe. Cela est devenu 
encore plus vrai après Pres. Poutine a félicité 
à plusieurs reprises Pashinyan pour avoir 
signé l’accord trilatéral du 10 novembre 
2020 et en avoir respecté les termes. 
L’Azerbaïdjan et la Turquie sont également 
satisfaits qu’après leur défaite de l’Arménie, 
il y ait un dirigeant comme Pashinyan qui 
adhère pleinement aux termes de l’accord.  
2) L’Azerbaïdjan, la Turquie et la Russie se 
rendent compte également que si le régime 
de Pashinyan devait tomber, son successeur 
pourrait ne pas être aussi disposé à se 
conformer aux termes de l’accord trilatéral. 
Alors qu’un pays vaincu n’est pas en mesure 
de contester ces conditions imposées, le fait 
que les opposants de Pashinyan expriment 
leur opposition à cet accord signifie que 
l’Azerbaïdjan, la Turquie et la Russie devront 
peut-être traiter avec un nouveau dirigeant 
arménien qui remettra en question les 
termes de l’accord. que les trois pays 
considèrent un fait accompli. Ainsi, Aliyev, 
Erdogan et Poutine préfèrent naturellement 
traiter avec Pashinyan en fonction de leurs 
propres intérêts plutôt que parce que 
Pashinyan est leur «agent». Au mieux, nous 
pouvons dire que Pashinyan accompagne 
à contrecœur ces trois dirigeants. Au pire, 

il croit sincèrement que l’accord de cessez-
le-feu est dans le meilleur intérêt de 
l’Arménie, ouvrant la voie à la levée des 
voies de transport bloquées, stimulant ainsi 
potentiellement l’économie de l’Arménie. 
Nous pouvons être de différents côtés de 
l’analyse ci-dessus, mais une chose est 
très claire. Pashinyan ne doit franchir 
aucune ligne rouge totalement contraire 
aux intérêts nationaux de l’Arménie. C’est 
une chose d’être obligé d’accompagner 
vos ennemis après votre défaite, mais c’est 
une tout autre chose de se conformer avec 
enthousiasme à leurs souhaits, en croyant à 
tort que les actions imposées par l’ennemi 
sont dans l’intérêt de l’Arménie. Aliyev et 
Erdogan ont déclaré à plusieurs reprises 
qu’ils étaient disposés à autoriser l’Arménie 
à utiliser ses voies de transport sous 
certaines conditions, à savoir: 1) renvoyer 
les territoires de l’Artsakh en Azerbaïdjan 
(ce qui a été principalement accompli par 
le recours à la force), 2) reconnaître les 
frontières existantes de la République de 
Turquie (plus de demandes territoriales de 
la Turquie), et 3) Interrompre la poursuite 
internationale de la reconnaissance du 
génocide arménien. Plus récemment, 
Aliyev a ajouté une nouvelle demande: 
signer un traité de paix entre l’Arménie 
et l’Azerbaïdjan, ce qui signifie que 
l’Arménie renoncera à revendiquer 
l’Artsakh comme territoire arménien. 
À mon avis, ces demandes azéries et 
turques devraient être rejetées par 
les dirigeants actuels de l’Arménie. 
Ce sont des lignes rouges qu’aucun 
gouvernement arménien ne devrait 
franchir, privant les futures générations 
arméniennes de leur droit de poursuivre 
les justes revendications de la nation. 
Il reste à voir si les prochains dirigeants 
arméniens seront en mesure de trouver un 
moyen de minimiser les pertes dues à la 
guerre. Mais une chose est sûre: Pashinyan 
doit démissionner immédiatement pour 
permettre à une nouvelle direction plus 
compétente d’essayer de gérer la situation 
catastrophique dans laquelle se trouve 
l’Arménie.

Pourquoi Aliyev, Erdogan et Poutine se rangent-ils du côté
du Premier ministre arménien?

Pour connaître un mortel, donne-lui du 
pouvoir.

 Pittacos
Le plaisir des grands est de pouvoir faire 
des heureux.

Blaise Pascal 


